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VIN SAINT NAZAIRE
Archevêché de Québec, 1er août 19(15.

Après m’être assuré que la fabrication du vin de messe dit 
de Saint-Nazaihe, vendu par la maison A. Youssaint & Cib, se 
fait toujours sous lu surveillance immédiate d’un prêtre compétent, 
je n’hésite pas, sur le rapport de ce dernier, à renouveler l'appro­
bation que j’ai déjà donnée à ce vin liturgique dans ma circulaire 
du 1er mars 1897.

f L.-N., Arch, de Québec,

« Les vins importés, même avec les meilleures recommanda­
tions, ne nous mettront jamais à l'abri de toute inquiétude.

a ... Messieurs A. Toussaint Je Cie ont établi à Québec 
une fabrique spéciale de vin de messe. Comme témoignage de 
ma satisfaction et pour assurer le succès dune entreprise si impor­
tante pour le clergé, j’ai chargé un de mes prêtres de surveiller la 
fabrication des vins liturgiques de cette maison ; sur le rapport 
très favorable de cet écclèsiastique, je n’hèsite pas à le recomman­
der de nouveau à messieurs les curés du diocèse.

« Si nous arrivons à fabriquer au pays tout notre vin de 
messe, ce sera un grand soulagement pour tous les prêtres.»

Depuis la mort de Mgr Laflamme, M. l'abbé Ph. 
J. Pillion a été chargé de surveiller la fabrication de nos 
vins liturgiques, et cela à la demande expresse de Mon­
seigneur l'Archevêque de Québec.

A. TOUSSAINT & CIB



LE FEU
DANS LES MAISONS D'EDUCATION

est un danger constant si l’intérieur 
n’est pas recouvert de matériaux 

incombustibles.

‘‘LINABESTOS»»
est la seule planche murale 

ENTIEREMENT À L’EPREUVE DU FEU

Les autres contiennent soit des fibres de kois, soit 
de la pâle à papier, lattes, refente de bois, asphalte, 
colle grasse, ou autre substance dangereuse; LINABES­
TOS est entièrement lait d’amianle et de ciment Port­
land.

LINABESTOS est donc à l’épreuve du feu : il ne 
craque pas, ne gauchit pas, ne “travaille" pas. Au- 
ciflie vermine ne peut y trouver refuge.

COUTE PEU

Demandez notre livret « D » et échantillons.

LA CIE DES PRODUITS
D’AMIANTE ET DE CIMENT.

78, rue St-Pierre, - QUEBEC.

Succursales: Halifax, N. E., St-Jean, N. B., 
Sydney, C. B.
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Dorure, Argenture, Vernissage à l’or et Réparations
POUR LECLRRtiÉ ET LES COMMUNAUTÉS RELIGIEUSES

CALICES, CIBOIRES, OSTENSOIRS. ETC., Ri -Ar Until 
et Doris.

CHANDELIERS D’AUTEL. ENCENSOIRS. ETC., Ri-Arfsntis 
ou Ré-Vernls à l'or.

ARGENTERIE DE TABLE, COUTELLERIE. Bipartis et 
Ri-Arsentioe.

DORURE ET ARGENTURE DE MENUS OBJETS: MEDAILLES, 
CHAINETTES, ETC.

Tous no* travaux sont confiés à des experts, et donnent la plus entière 
satisfaction : nos prix défient toute compétition.

Nous serons heureux de répondre A toute demande de renseignements

Il COMPAGNIE ROYAL SILVER PLUE
ÉTABLIE en tw a. OIROUX, Gérant.

57, ST-GABRIEL, MONTREAL.
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LIS MEILLEURES GRAINES DE SEMENCE RÉPONDENT 
SEULES AUX ESPÉRANCES DU SEMEUR. 
POURQUOI NE PAS SE LES ASSURER 1

La maison DÉBY les vend à plus de 50,000 Canadiens et 
tous sont satisfaits.

GRATIS Le catalogue français le plus illustré et le plus -complet du 
</$v* Dominion ; une nouvelle édition vient de paraître : u mandes-la.

HECTOR L. DERY, !!!’

CIERGES ET VINS DE MESSE

MAISON J.-B. LASNIER PÈRE
FABRICANT DE CIERGES. BOUGIES, CHANDELLES 

IMPORTATEUR DE VINS DE MESSE

La maison J.-B. Lasnier père est autorisée par Monseigneur 
l'Archevêque de Québec à vendre du vin de messe et des cierge* 
pour toutes fins liturgiques.

ENTREPOT, MAGASIN ET BUREAU
RUE ST-GBOROBS, LEVIS.

TÉLÉPHONES 
BeU fl 

National ISS

J.-E. LIVERNOIS
-LIMITÉE -

IMPORTATEURS IN GROS

Produits Chimiques, Remèdes 
Brevetés, Parfums, Etc., Etc.

RUE ST-JEÀN, - QUÉBEC,
CANADA.

LA MEILLEUR! ET LA PLUS ANCIENNE MAISON D’ÉPICERIES, 
A QUÉBEC

N. RIOUX & CIE
s’honore de compter parmi ses clients un grand non bre de 

maisons d’éducation et de membres du clergé.
AUTORISÉE A VENDRE LE VIN DE MESSE.

Nous venons de recevoir une consignation d’Huile d'Olive de la célèbre maison 
Antoine Vial. Y vieille.

0



B' nu : SS ru St-Pierre Telephone ISS Bleldence : 11, ru» Bte-Jull».

CHARLES GAGNON, ÏSÜSms

nu, VIE, ACCIDENTS, MARINE, Etc.

LORENZO AUGER
ARCHITECTE

de l’Association des Architectes de la Province de Québec, 
de l’Institut Royal des Architectes du Dominion.

39, rue St-Jean, Québec $■ 1, Rue St-Jean
(Edifie* de ls Métropolitaine.) LÉVIS.

GARAND & THIBAULT, EEæ
308}, rue Saint-Joseph, QUEBEC Tél. 4448.
Atelier pour le placage de l'or, de l'argent, du nickel, du cuivre.—Oxydage 

— Vieille» argenterie» remise» à neuf. — Couchette» en cuivre 
et vieux lustres nettoyés et verni».—Argenteries de voilures.

Aussi : Réparation de vases sacré» et de bronzes d'églises.
Une Spécialité : OUVRAGE GARANTI. Une visite est sollicitée

JOS.-P. OUELLET
. RCHITECTE ET ÉVALUATEUR

DIPLÔMÉ : "A. À. P Q. ”------------------et---------------- MEMBRE DI VI. RAC

SPÉCIALITÉ : ÉDIFICES RELIGIEUX

28, rue Ste-Famille, QUÉBEC. Téléphone 177
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Restauration de peinturei et nettoyage da vieilles gravure )

LOUIS MORENCY
SCULPTEUR ET DOREUR

183. RUE ST-JEAV. QUEBEC
Spéc, il té : Tableaux et Gravures.

Une occasion unique est offerte à MM. les Curés d’aeheter pour 
leur église quatre toiles anciennes représentant les Évangélistes.

JOBIN 8 PAQUET
FERBLANTIERS 
- PLOMBIERS -

72-78, Cote d’Abraham, Québec.

Plomberie Moderne, Ventilation, Éclai­
rage su Gai et à l'Électricité,Téléphone 
et Sonneries Electriques, Système de 
Chauffage à Eau Chaude, à la Vapeur 
et à Air Chaud, Couverture en Métal, 
etc. Fournitures de Matériaux de Plom­
berie, Chauffage, Gai, Electricité, 
Pompes en Cuivre et en Fonte, Tuyaux 
et Ajustements pour Aqueduc, Poêles, 

Ferblanc et Cuivre, Etc.

VANDUY 8 MATTE
ENTREPRENEURS
-----------DI------------

PLOMBERIE, CHAUFFAGE, 
LUMIÈRE ET CLOCHES 

ÉLECTRIQUES,
OUVRAGES EN TÔLE, 
FERBLANC et CUIVRE.

-----ANGLE DES RUES-----

St-Jean et d’Youville, Québec.

LIBRAIRIE A.-O. PRUNEAU
60. RUE ST-JEAN. QUEBEC.

Ornements d'église, Damas moirés, Taffetas en noie, Tissus en 
laine pour tentures et soutanes d’enfants de choeur, Toiles pour 
lingerie d'église, Surplis, Aubes, Bas d'aube en dentelle, Gazes 
or et argent, Point lamé d'or, Galons, Dentelles, Franges, Glande 

or et argent.



SI LE PUBLIC CONNAISSAIT lee
grands avantages des VERRES TORIQUES 
sur les autres verres à lunettes ordinaires 
personne n'achèterait pins que des VERRES 
TORIQUES. Le loyer de ces verres est 
presque illimité tandis que dans le» verres 
ordinairement vendus il n’existe guère que 
dan» une partie lort limitée du centre. 
C'est le verre que tous les vrais oculietee 
prescrivent parce que c'est vraiment le seul 
qui donne ENTIÈRE SATISFACTION.

P.-C. Laçasse
OPTICIEN ET OPTOMÉTRISTE

40, RUE DE LA FABRIQUE

U Blip raaVIKGMLI DU CMIDI
(Incorporée par set# du Parlement en juillet 1900)

Capital autorisé - - - - .......................f2,000,0(0.00
Capital payé et surplus -........................ - 1,663,900.24

Siège Central : 7 et 9, Place d’Armes, 
MONTRÉAL, Can. 

cowun. paniimanuno*
Président : M. H. LAPORTE, Del» Maison Laporte, Martin & Cie Limitée. 
Vice-Ptéeideat : M. TANCRÊDE BIENVENU. Adm. Lake of the Woods 

Milling Co.. Limited.
smutau m CONTBOLB

Président : SIR ALEXANDRE LACOSTE, ex-juge en chef de la Cour du
ï .v - -jf ' Bane du Roi.

1i suoeuisaiae dan» les prorinoe» de Québec, Ontario et Bouveen-Brunswick.
La Banque est prête à fournir au commerce et à l’industrie l'aide qui lui sera 

raisonnablement demandée ; elle fera l’escompte du bon papier de commerce à 
de» taux raisonnable».

Pour la commodité dee artisans et des enfaata, des dépôts de toute» sommes 
depuis SI. seront accepté» au Département d’Épargne.

Suocursale de Québec : LÊON-T. Des rivières, Gébakt.
' 98 rue St-Pierre. >.
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Mercredi, 1 marc.—De la férié.
Jeudi, S. — De la férié.
Vendredi, S. —De la férié.
Samedi, 4. — St-Càsimib, Confesseur. 
Dimanche, I. — QoiNqoaoéaiMi. t cl.

QÜAAANTS-HSURSE

27 février, Collège de Ste-Anne.—29. Couvent de St-Sylvestc.— 2 mars, 
St-Odilon de Cranbourne.—3, St-Casimir.—6, St-Roch de Québec.
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PARTIE NON OFFICIELLE

CAU8D-.il DI LA «MAIMS

AIMER LE PAPE

Les fidèles qui croient à Notre Saint Père le Pape doivent 
nécessairement l’aimer; car la charité est une manifestation natu­
relle de la foi; et le Vicaire de Jésus-Christ n’est véritablement 
aimé que de ceux de ses enfants qui d’abord et avant tout et 
constamment mettent en lui une absolue confiance; il ne s’agit 
pas ici, en effet, d’une charité tout extérieure, toute verbale, 
d’une charité de convenance mondaine, mais bien d’une affec­
tion vraie, sincère et profonde, née d’une conviction et regardée 
comme un devoir sacré, d’une affection qu’il faut considérer 
comme une grâce du bon Dieu, et dont l’intensité vient tout en­
tière des sacrifices dont elle vit.

Ah comme l’Eglise serait puissante, comme elle serait belle 
aux yeux de Dieu, si tous ses enfants pouvaient un jour s’unir 
dans une même profession d’amour à son Chef auguste et dans 
un même abandon à ses directions inspirées! Tel n’est cepen­
dant pas le cas; un trop grand nombre de chrétiens oublient ce 
devoir impérieux et si nécessaire à la prospérité de la Sainte' 
Eglise.

Il n’est pas surprenant après cela d’apprendre que le Souve­
rain Pontife a des ennemis qui le haïssent; s’il ne trouve pas 
chez les siens l’amouï qu’il devrait trouver, quelle ne sera pas la 
aaine des suppôts de Satan qui ont voué toutes leurs énergies à 
la des truction de ce qui est saint sur la terre et dans les âmes ?

Deux partis sont en présence du Pape, celui de la haine et 
celui de l’amour; un troisième hélas ! trop considérable se tient 
éloigné et s’appelle le parti des indifférents, le parti de ceux qui 
n’osant pas haïr, ne savent cependant pas aimer, de ceux qui ne 
sachantêtre ni pour ni contre les autres, sont pour eux-mêmes, 
pour leurs aises, leurs caprices et leurs idées.

— • ' * 1 I. ' '
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AIMEE LE PAPE 387

La haine du parti hostile, nous la connaissons bien pour 
l’avoir vue à l’œuvre; elle a l’universalité comme note caracté­
ristique; chez tous les peuples, elle a des agents qui la fomentent, 
des journaux qui la propagent et des adeptes qui s’y dévouent.

“ C’est, écrit Son Eminence le cardinal Sevin, une haine 
disciplinée; elle obéit simultanément, sous tous les deux, au même 
mot d'ordre, répandant partout les mêmes mensonges, souf­
flant partout les mêmes projets néfastes, tour à tour calme ou 
violent, mais toujours implacable.”

Cette haine disciplinée a remporté des succès; elle a dépouillé 
le Vicaire de Jésus-Christ de ses Etats, elle a éloigné de lui, 
des puissances qui tenaient à sa haute amitié et lui donnaient 
leur allégeance spirituelle; elle a soustrait des centaines de jour­
naux, des milliers et des milliers d'écoles à l’influence bienfai­
sante de ses enseignements; en un mot elle l’a traité comme 
l’ennemi des nations.

Satan s’est dressé contre la Papauté et à l’armée des justes 
il a opposé les forces occultes de la franc-maçonnerie répandue 
à la surface du globe.

C’est elle, la grande ennemie, c’est elle, la haine.
Seules les puissances mystérieuses de l’amour peuvent en 

triompher. Entourons-en donc ,iotre chef vénéré; ne lui marchan­
dons jamais notre obéissance, ne lui mesurons jamais notre dévoue­
ment; n’hésitons jamais devant les sacrifices dont il manifeste le 
désir. Il est notre Père, et aimant nos âmes comme il les aime, 
il ne recherche qu’une chose: notre bien à nous et non pus le 
sien propre.

Au désintéressement, répondons par le désintéressement.
N’est-ce pas l’heure d’aimer le Père commun des fidèles ? 

Quand dut-il faire face à des circonstances plus graves ? quand 
eut-il des problèmes plus difficiles a résoudre, des intérêts plus 
opposés à concilier, et quand fut-il plus faible et plus désarmé ?

Oui, c’est vraiment l'heure d’aimer le Saint Père et de 
l’aimer d’un amour effectif et pratique; c’est le temps de pro­
pager le dévouement au Pape; c’est le temps de prier et de faire 
prier à ses intentions, c’est le temps de réveiller dans les âmes 
chrétiennes des sentiments qui sommeillent et qui ont besoin 
d’être ravivés.
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Accoutumons nos gens à s’intéresser à tout ce qui concerne 
l'action de la Papauté, ses initiative.1 ses interventions heu­
reuses, ses lettres encycliques, ses faveurs, ses privilèges et ses 
directions, à tout ce qui concerne la grande famille catholique 
dont Sa Sainteté Benoit XV est aujourd’hui le Père.

Il faut de toute nécessité, aujourd’hui plus que jamais, 
vivre en contact avec Rome, vivre de Rome même toute notre 
vie catholique, être catholiques avant tout et ne jamais oublier 
que la source de tout catholicisme jaillit uniquement de la 
chaire de Pierre.

Voilà un peu pourquoi il faut aimer, aimer passionément 
Notre Saint Père le Pape.

V. G.

LITURGIE ET DISCIPLINE

Deux prêtres du Manitoba nous posent les questions sui­
vantes, auxquelles nous nous empressons de répondre.

JURIDICTION

fT- Q.—Un prêtre en promenade dans un diocèse étranger y 
a reçu une première fois juridiction dans tout le diocèse. Il 
retourne dans ce diocèse, après un laps de quelques années, et 
dans certaine paroisse on lui demande le secours de son minis­
tère. Peut-il accéder à cette demande, en s’autorisant des 
facultés accordées lors de sa première visite, s’il n’a depuis en­
couru aucune censure ou peine ecclésiastique ?

R—Si ce prêtre en promenade dans un diocèsejétranger n’a 
qu’une permission orale d’absoudre dans tout le diocèse, il faut 
présumer que ces pouvoirs cessent quand il retourne chez lui 
Chaque fois qu’il reviendra dans le diocèse, il lui faudra, pour 
entendre les confessions, se munir d’une nouvelle permission.

Si cette autorisation a été donnée par écrit, comme il con­
vient, il faut s’en tenir strictement aux termes mêmes de la délé­
gation. S’il n’y a pas de limite de temps, ces pouvoirs dureront 
jusqu’à révocation.



LITURGIE ET DISCIPLINE 389

Absoute

Q. —Aux funérailles, le célébrant est-il tenu de chanter 
lui-même l’absoute, ou bien peut-il se faire remplacer par un 
autre prêtre ?

R. —L’absoute se fait régulièrement par le célébrant de la 
messe. Il n’y a d’exception à cette règle qu’en faveur de l’évê­
que diocésain (Episcopus Ordinarius in sua diœcesi). S. R. C. 
3029-3798.—Le Vavasseur dit que l’évêque Ordinaire ne peut 
pas déléguer pour cela.

Ici, au moins dv s le diocèse, on s’autorisait facilement 
autrefois a faire faire l’absoute par un autre que le célébrant. 
Mais tout est rentré dans l’ordre depuis qu’une circulaire au 
clergé (28 octobre 1903) a rappelé la règle de l’Eglise et demandé 
de s’y conformer.—Nous disons cela pour répondre à un de nos 
deux correspondants, qui a dû passer par le diocèse de Québec 
avant 1903 et qui s’étonnait de nous voir manquer quelque­
fois à cette règle.

Place du Catafalque

Q—“Le catafalque,dit Le Vavasseur, doit être placé au milieu 
de l’église, hors du chœur, quelle que soit la qualité du défunt”.— 
Mais aux funérailles des prêtres, j’ai toujours vu faire le contraire. 
Est-ce que notre coutume ferait loi ?

R.—C’est en effet la règle que le corps soit placé au milieu 
de l'église (deposito feretro in medio ecclesiœ, dit le Rituel—Prœ- 
dictum feretrum collocetur in medio ecclesiœ, dit aussi le Cérémo­
nial des Evêques).

Ici, dans notre pays, il est impossible de mettre le cata­
falque au milieu de l’église, puisque la nef est généralement 
prise par de longues rangées de bancs fixes. On a donc pris 
le parti de réléguer le corps près de la porte de l’église, ou, ce 
qui est bien mieux et même très bien, de le placer en avant des 
bancs près du balustre.

Mais aux funérailles d’un prêtre, la coutume presque géné­
rale, du moins dans notre pays, est de placer le corps dans le 
chœur, là même où le prêtre de son vivant avait sa place mar-

f
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quée. Cette coutume, qui a dû s'introduire au vu et au su des 
Ordinaires et qui paraît légitime, semble ne pas exister qu’ici, 
puisque De Amicis, dans son Cœremoniale Parochorum, dit 
qu’à la cérémonie de l'absoute, la croix doit toujours être portée 
même si le corps est dans le chœur.

CHRONIQUE DIOCÉSAINE

Ceremonie de Veture.—Le 2 février dernier, avait lieu chez les 
Sœurs Dominicaines de l'Enfant-Jésus, Chemin Saint-Louis, une céré­
monie de vêture présidée par M. le chanoine Gagné. Il était assisté 
du R. P. Martel, supérieur du scolastica* des RR. PP. de Ste-Croix 
et de M. l’abbé Cléophas Leclerc, chapelain de la Communauté.

M. l’abbé J.-A. Robert, du Séminaire, a prononcé le sermon de 
circonstance.

Ont revêtu le Saint Habit: Melles Marie-Augustine Bélinge, de 
St-Jean-Baptiste de Québec, en religion Sœur Marie-Alexandre; Marie- 
Louise Paré, de St-Ambroise de la Jeune-Lorette, en religion Sœur 
Thérèse de l'Enfant-Jésus; Marie-Alma Perron, de St-Gilhert, en reli­
gion Sœur François de Sales.

Assistaient à la cérémonie, le R. P. Th. Couët, O. P., M. l’abbé 
N. Gariépy, du Séminaire, M. l’abbé Maurais, curé de St-Gilbert et 
le R. P. Hubert-Marie, Franciscain.

Journée régionale.—Dimanche, 13 février, avait lieu à Saint- 
Casimir, une journée régionale d’Action Sociale Catholique. L’assis­
tance était très nombreuse aux deux séances qui eurent lieu l'après- 
midi et le soir.

Sa Grandeur Monseigneur Roy, M. l’abbé Fortin, MM. les docteurs 
Savary et Dorion, M. J.-C. Magnan, MM. MacKa.v et Baribault, de 
l’A. C. J. C., y ont adressé la parole.

La journée s'est terminée, comme d’habitude, par un salut solennel.
Centenaire des Oblats.—Dimanche, 13 février, à St-Sauveur, 

on a célébré solennellement le centenaire de la Congrégation des Oblats 
de Marie Immaculée.

La grand'messe a été célébrée par le R. P. Legault, supérieur, 
assisté des RR. PP. Lelièvre et Desilets, comme diacre et sous-diacre.

Un sermon de circonstance a été prononcé par le R. P. Rigaud, 
missionnaire du Sacré-Cœur; le prédicateur a fait l’historique de la 
Congrégation des Oblats, et parlé, en particulier, des œuvres accom­
plies par ses membres en notre pays.

Deces.—Nous recommandons aux charitables prières de nos lec­
teurs l’âme de M. Honoré Fréchette, décédé à St-Nicolas, le 14 février 
dernier. Le défunt était le père de M. l’abbé Fréchette, curé de Ste- 
Claire.

4* V
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REVUE DU MONDE CATHOLIQUE

Cause de beatification.—Le Saint-Père a sanctionné l’intro­
duction de la cause de béatification de Mgr du Lau, archevêque d’Arles, 
des deux de La Rochefoucauld, évêques de Saintes et de Beauvais, et 
de leurs deux cent-quatorze compagnons, massacrés le 2 septembre 
1792 par les sauvages de la Révolution française. Le Souverain Pon­
tife a fait siennes les conclusions adoptées par les cardinaux de la Congré­
gation des Rites, après l’éloquent et précis exposé du cardinal ponent, 
l’éminentissime Vannutelli.

L'“Annuario pontificio” pour 1916.—L’Annuario Pontificio 
romain pour 1916 a été mis à jour jusqu’au 31 décembre 1915, au lieu 
de clore ses nomenclatures, comme les années précédentes, au 30 novem­
bre. On a voulu de la sorte y induré les nominations et mutations 
qui ont été effectuées lors du dernier Consistoire. De là le léger retard 
de la publication

Au College Canadien.—Le cardinal Mercier, accompagné de 
Mgr Van Rœy, son vicaire général, et de Mgr de T’serclæs, recteur 
du collège Belge, a visité au collège canadien, le cardinal Bégin, arche­
vêque de Québec. Il a été reçu à l’entrée de la maison par l’abbé Perrin, 
supérieur de la maison. Etaient présents Mgr de Villerabel, évêque 
d’Amiens, avec son vicaire général et son secrétaire.

FRANCK

Archevêque titulaire.—S. S. Benoit XV a nommé S. G. Mgr 
Augouard, archevêque titulaire de Cassiope.

Le Souverain Pontife a conféré cette dignité au vénéré vicaire 
apostolique du Haut-Congo français à l’occasion de son jubilé épiscopal.

Protestation épiscopale.—S. G. Mgr Marty, évêque de Mon- 
tauhan, a écrit à M. Briand, premier ministre, pour lui demander la 
répression de cette calomnie, déjà bien des fois réfutée et que les 
anticléricaux font gober dans les milieux populaires, que c’est le clergé 
français qui alimente l’Allemagne d’argent pour faire la guerre à la 
France.

ITALIE

Contre la pornographie.—Le généralissime italien, Cadorna, a 
adressé aux commandants de corps d’armée, une circulaire les invi­
tant à réprimer la diffusion des publications pornographiques parmi les 
soldats, ce que la circulaire appelle une “forme honteuse de la spécula­
tion”. Elle recommande à tous les officiers, surtout à ceux qui prési-

391



892 SEMAINE RELIGIEUSE DE QUÉBEC

dent à la distribution de la correspondance, de faire cesser une “pareille 
ordure nuisible à la dignité de l’armée et à ses énergies morales qu’il 
faut, aujourd’hui plus que jamais, conserver intactes et fortes”.

L’œuvre des bombes.—Au cours d’une randonnée au dessus de 
Ravenne et des environs, ces jours derniers, des avions autrichiens 
ont laissé tomber des bombes qui entre autres méfaits ont commis 
celui d’endommager un des plus vénérables monuments de l’époque 
byzantine, la basilique de Saint-Apollinaire.

Cette antique église fut construite de 535 à 538; et elle fut consa­
crée en 549 par saint Maximien. Elle est remarquable par ses belles 
mosaïques à fond d’or du Vile siècle.

ANGLETERRE

Le “Catholic Directory”.—Mgr Jackman vient de faire paraître 
l’Annuaire catholique de la Grande Bretagne pour 1916. Ce recueil 
très complet réunit toutes les informations qu’on p;ut souhaiter sur 
les institutions catholiques de la Grande-Bretagne (Angleterre, Pays de 
Galles et Ecosse, l'Irlande étant laissée en dehors).

Quelques chiffres statistiques sont intéressants. Nous appre­
nons qu'il y a dans la Grande-Bretagne 6 archevêques (coadjuteur), 15 
évêques suffragants (l’évêché de Newport en vacance), et 3 évêques 
auxiliaires; 4,468 prêtres, dont 1,516 constituent le clergé régulier; et 
2,318 églises ou chapelles, ce qui est une . igment^iion sur l’année der­
nière de 11 nouveaux lieux consacrés au culte. Le nombre des catho­
liques dans tout l’empire britannique est évalué à 13,292,254, d >nt 
1,885,655 pour l'Angleterre et 546,000 pour l’Ecosse.

Conversions.—Au cours de la dernière année les conversions au 
catholicisme ont été très nombreuses, surtout dans les rangs des diverses 
armées expéditionnaires de l’Angleterri. Une des dernières est celle 
du lieutenant Edouard-R. Hicks, fils de l’évêque anglican de Lincoln, 
qui a été reçu dans le sein de l’Eglise catholique il Ramieh (Egypte) , 
par le R. P. O’Connor, de la Compagnie de Jésus.

HOLLANDE

Nouveau ReprésentaNTr—M. Van Nispen tôt Sevenær, membre 
et ancien président de la seconde chambre des Pays-Bas, a été nommé 
représentant de la Hollande auprès du Saint-Siège, à la place de M. 
Regout, décédé.

M. Van Nispen est un des représentants les plus éminents du parti 
catholique hollandais.

JAPON

Le délégué du Saint-Pere.—Mgr Giuseppe Petrelli, délégué 
spécial de Sa Sainteté Benoît XV, s’est rendu à Tokio, pour présenter 
à l’empereur Yoshihito les félicitations du Pape.

Mgr Petrelia été l’hôte officiel de la nation japonaise, le 9 février. 
Après avoir remis la lettre autographe dans laquelle le Saint-Père félicite
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le Mikado, à l’occasion de son couronnement, Mgr Petrelli a été l’hôte 
de l’empereur à un banquet d’Etat auquel ont assisté les princes, les 
ministres et d’autres hauts personnages.

MEXIQUE

La persécution.—■ Carranza a montré dans la presqu'île du Yucatan 
ce que son gouvernement peut taire en faveur de la liberté religieuse ; 
la persécution continue ; la cathédrale n’a pas encore été rendue au 
culte; mais on l’a dépouillée d’une partie de son mobilier ; on vient 
d’expulser encore quatre prêtres; les paroisses rurales sont privées du 
culte divin ; plus de 200,000 catholiques ne peuvent assister à la messe 
et recevoir les sacrements.

C’est ça la liberté promise à M. Wilson et aux diplomates de la con­
férence pan-américaine par le sinistre Carranza.

Et c’est au chef d’un gouvernement aussi incapable pour ne pas 
dire aussi h istile que Samuel Gompers et le conseil exécutif de l’Ame- 
rican Federation of Labor, — l’Internationale, autrement dit, — ont 
donné l'appui d’une recommandation sans réserve.

INDE

Les missions. — Au commencement des hostilités, forcément les 
missionnaires se sont trouvés partagés en deux camps. . . non d’esprit 
mais de fait, — suivant les nations belligérantes auxquelles ils appar­
tiennent.

Les diocèses de Bombay et de Poona, les préfectures apostoliques 
d’Assam et de Bettiah sont évangélisés par des missionnaires allemands; 
le diocèse de Mangalore p»r des Italiens. Les missionnaires de tous les 
autres diocèses — il y en . pl-'.s de trente — sont en majorité Français, 
puis Italiens, Belges, Portugais, Hollandais, Anglais et Indigènes.

Quoique tous plus ou moins aient vu leurs ressources diminuer pour 
diverses causes, conséquences de la guerre, ce qui les a amenés à res­
treindre leur sphère d’action, les plus atteints sont bien les diocèses fran­
çais, qui ont non seulement vu leurs ressources baisser considérablement, 
mais aussi — ce qui est plus grave encore — le nombre de leurs ouvriers 
se réduire par suite de la mobilisation. Dans certaines missions, les 
postes nouvellement fondés ont été abandonnés.

Le gort des missions allemandes. — Parmi les missionnaires d’ori­
gine allemande et autrichienne tous ceux qui étaient en état de porter 
les armes ont finalement été internés dans des camps de concentration 
où ils sont traités avec tous les égards dus â leur caractère et à leur 
rang. Le gouvernement anglais a pris longtemps pour se déterminer. 
Ce n'est que forcé par l’opinion publique, exaspérée par ia manière bar­
bare des Allemands de faire la guerre, qu’il s’est enfin résolu à prendre 
une mesure générale De ce fait, les diocèses allemands : e sont trouvés 
immédiatement dans une situation extrêmement critique, nue les évêques
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voisins se sont hâtés de conjurer en leur envoyant, dans leur propre 
pénurie, quelques ouvriers pour empêcher leurs œuvres de péricliter. 
Les religieuses qui, dans certains diocèses, avaient de grands établisse­
ments ont été repatriées.

Le g»' .vernement de l’Inde a toujours apprécié la tenue et le dé­
vouement des missionnaires catholiques allemands dont les œuvres 
d’éducation, à Bombay surtout, sont renommées. Parmi eux, il s’en est 
malheureusement trouvé quelques-uns qui ont manqué de tact et de 
bienséance, exprimant tout haut la confiance absolue qu’ils avaient 
dans la victoire finale et le bon droit de l’Allemagne. Ces exceptions 
n’ont pu qu’indisposer les autorités locales. C’est probablement pour 
cela que la pétition des évêques en faveur de leurs collègues allemands 
n’a pas été prise en considération.

En tout cas, il y a loin entre la manière d’agir des Anglais dans l’Inde 
et la manière de procéder des Allemands qui ont maltraité indignement 
ou assassiné tant de prêtres français ou belges.

ÉOYPTB

Mort d’un patriarche. — Communication officielle vient d’être 
faite de la mort de S. B. Mgr Cyrille VIII Géhâ, patriarche grec melchite 
catholique d’Antioche, d’Alexandrie, de Jérusalem et de tout l’Orient, 
commandeur de la Légion d’Honncur, décédé à Alexandrie (Egypte), 
le 11 janvier 1916.

Échappé aux Turcs. — S. G. Mgr Haggéar, archevêque de Saint- 
Jean-d’Acre et de la Galilée, que l’on avait dit exécuté par les Turcs, 
a pu gagner le Caire.

VARIÉTÉS

UNE MISE AU POINT

Un grand nombre d’écrivains font au Pape l’hoinmage d’un 
exemplaire de leurs livres. L’exemplaire est reçu par quelqu’un 
des employés de la Secrétairerie d’État. Si l’auteur a bonne 
réputation, si à première vue l’ouvrage parait honnête, on rédige 
un accusé de réception, un remerciement que signe le Cardinal 
secrétaire d’Êtat. L’auteur dès qu’il a reçu cette lettre, la fait 
insérer dans les journaux et fait partout publier que le Souverain 
Pontife approuve et recommande son œuvre. — Mais cela est 
faux : personne, à Rome, n’a lu le livre ; il y a H un grand abus. 
Pour le corriger, le journal officiel du Vatican, VOsservatore 
Romano, a déjà publié la note suivante :
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« On déplore depuis quelque temps l’abus que certaines per­
sonnes font des lettres dv simple formalité par lesquelles la Secré- 
tairerie d’État de Sa Sainteté a coutume d’accuser réception des 
livres et des opuscules variés offerts au Saint-Père. Nous savons 
que les hommages sont nombreux et fréquents, au point de rendre 
matériellement impossible la lecture de toutes ces publications. 
C’est pourquoi les réponses dont il s’agit se bornent nécessaire­
ment à donner aux auteurs l'assurance que les œuvres envoyées 
par eux ont été remises à Sa Sainteté, et à les remercier de l’hom­
mage qu’ils ont ainsi voulu rendre à l’autorité pontificale. Dans 
ces accusés de réception, conçus selon les termes généraux de la 
seule courtoisie, on ne saurait donc trouver aucune espèce d’appro­
bation, ni pour l'auteur, ni pour les doctrines du livre. Que si l’on 
rencontre en plus des paroles élogieuses, il est facile de constater 
qu’elles se rapportent aux bonnes intentions que l’auteur déclare 
s’être proposées, aux sentiments de respect et de vénération pour 
le Chef de l'Église, sentiments exprimés dans la lettre d’envoi. 
Aussi on a l’habitude, en pareil cas, de transmettre aux auteurs 
la bénédiction du Saint Père, laquelle est destinée à fortifier dans 
la voie du bien celui qui s’y trouve déjà., ou encore à exciter à s’y 
engager celui qui n'y est pas entré ; mais il nous semble qu'il est 
également facile de comprendre que l’annonce de cette bénédiction 
ne dénote aucune espèce d'approbation donnée au livre, dont l'auteur 
a été béni par le Saint Père.»

LES LIVRES

L’abbé E. Duplessy. Journal Apologétique de la guerre. (1ère série : 
1914). Paris (P. Téqui, 82, rue Bonaparte). Vol. in-12, VI11-400 pages, illus­
tré. Prix : 3.50 fri. nés. En vente chez J.-P. Garneau, libraire à Québec.

Dans cet ouvrage, l'auteur passe en revue, du point de vue apolo­
gétique, les événements connexes à la guerre et les controverses qu’ils 
ont pu susciter. Tous les sujets qu’il traite dans ce volume, consacré 
à 1914 sont réunis sous ces six grandes divisions : Catéchisme de la 
guerre ; le clergé et la guerre ; les prières ; calendrier liturgique de la 
guerre ; en marge de l’Union sacrée ; écrivains chrétiens victimes de la 
guerre.

Le style de ces pages est vif et alerte comme tout ce qui, sort de la 
plume du directeur de la Réponse, et le but qu’il poursuit en les pu­
bliant en font prévoir d’avance un légitime succès.
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Comte de Chabrol. Notre patriotisme, ce qu’il doit être. Préface pn» 
Georges Goyau. Paris (P. Lethielleux, 10, rue Cassette). Vol. in-12 écu. 
Prix : 0.75 franc.

Ancien député à l’Assemblée Nationale, Monsieur le Comte de 
Chabrol, au fur et à mesure que se déroulait la guerre, causait avec ses 
concitoyens, dans un grand journal de province, des leçons qu’apportait 
cette guerre, et des obligations civiques et morales qui, là-bas loin du 
front, pesaient sur chacune des âmes françaises, et du genre de concours 
que ces « immobilisés » pouvaient, pur leur énergie, prêter aux héroïques 
« mobilisés ». Causeries éloquentes et profondes, qui tout doucement 
amènent les âmes à faire retour sur elles-mêmes, à se donner une disci­
pline, à prendre conscience du rôle qu’elles ont à jouer dans l’heure 
d’histoire que traverse la nation française. Pour que les civils « tien­
nent », et pour leur apprendre comment ils doivent « tenir » aucune 
lecture n’est plus appropriée.

Houston Stewart Chamberlain. Un catéchisme pangermaniste à l'usage 
du soldat Allemand. Traduit de l'anglais par un mobilisé. Introduction par 
M. E. C., archiviste-paléographe. Paris (P. Lethieleux, 10, rue Cassette). Vol. 
in-12. Prix : 0.50 franc.

La traduction de ce « Catéchisme pangermaniste », à l’usage des 
soldats allemands, par un mobilisé français, avec le petit commentaire 
qui l’accompagne, nous donne l’une des manifestations les plus récentes, 
et aussi les plus audacieusement extravagantes, de ce qu’est cette reli­
gion dont le Kaiser s'est constitué, non seulement le pontife suprême, 
mais le véritable dieu. La lecture de ce factum, dont l'tuteur n’est 
autre que l’anglais renégat Houston Stewart Chaml >rlain, devra des­
siller les yeux les plus aveuglés sur les tendances et le but final de ce 
mouvement d'orgueil satanique qui poursuit, par la guerre actuelle, le 
couronnement de l'œuvre de Luther et son aehèvemeni. L'abaissement de 
la France, en tant que puissance militaire, ne se sépare pas de cet autre 
article du programme pangermaniste, à savoir la destruction de sa puis­
sance d’expansion catholique à travers le mottde. Tout esprit sincère 
ne pourra en disconvenir, après avoir lu ces quelques pages.

Nos lecteurs nous rendraient un très appréciable ser­
vice en mentionnant la « Semaine Religieuse », lorsqu’ils 
s’adressent à nos annonceurs.
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FAITS ET ŒUVRES
VUE JOURNEE REGIONALE

L’Action Sociale Catholique poursuit toujours son bon travail; 
elle fait peu de bruit autour de ses réunions mais le bruit qu’elle fait 
ressemble fort à celui de la ruche où chaque abeille remplit de miel son 
alvéole et sans se lasser jamais passe ensuite à la suivante.

Cette fois, c’est la belle et florissante paroisse de Saint-Casimir de 
Portneuf qui a revendiqué l’honneur d’avoir une “journée régionale des 
œuvres”. Et les missionnaires dévoués, les apôtres infatigables de 
l'action sociale catholique sont allé- orter à ceux qui avaient mani­
festé le désir de mieux les connaître pour mieux les aimer, et donc aussi 
mieux les aider, l’édification de leur parole et le témoignage non équi­
voque de leur encourageante bienveillance.

Mais pourquoi redire des choses si bien connues ? Relatons plutôt 
ce qui eut lieu à cette “journée régionale de Saint-Casimir”.

Sa Grandeur Mgr Roy avait accepté de faire le sermon à la grand’- 
messe; il prit pour texte la parole de Notre-Seigneur: Je suis la voie, 
la vérité et la vie, et après avoir rappelé que l’Eglise, c’est Jésus-Christ 
continué dans le monde, commenta chaque partie de ce texte plein 
d’enseignements; à l’étude de cette parole de Notre-Seigneur, le 
fidèle doit reconnaître qu’il a trois devoirs bien marqués envers la Sainte 
Eglise; celui de se laisser guider dans sa vie publique aussi bien que dan., 
sa vie privée par le Vicaire de Jésus-Christ et les pasteurs qui travail­
lent de concert avec lui au salut du monde; celui de s’instruire et de 
profiter des moyens que l’Eglise met à sa disposition pour cette fin; 
celui enfin de participer à la vie de l’Eglise en s’unissant à sa prière publi­
que et en fréquentant les sacrements dont Elle a la garde.

La réunion de l’après-midi, de beaucoup la plus nombreuse puisque 
malgré un froid très vif et en dépit de chemins assez difficiles, on y 
pouvait compter de treize à quatorze cents personnes, s’ouvrit par la 
prière que suivit une brève allocution du directeur général de l’Action 
Sociale Catholique. Mgr l’Archevêque de Séleucie insista particulière­
ment sur la nécessité de correspondre aux désirs de l’autorité diocé­
saine surtout en ce qui regarde les œuvres qu’elle a fondées pour 
le plus grand bien des âmes à elle confiées.

397
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L’A. C. J. C. figurait au programme car la jeunesse catholique 
a sa place toute marquée dans les démonstrations de l’Action Sociale 
Catholique. A Saint-Casimir, c'est M. Elzéhert MacKay, étudiant 
à la faculté de droit de l’Université Laval de Québec, qui était chargé 
de parler un peu de l’Association dont un cercle vient justement d’être 
fondé dans la paroisse . M. MacKay s’attache surtout à réfuter les 
obligations qu’on oppose à l'établissement de cercles ruraux.

M. Baribault du cercle local parle à son tour des projets du cercle 
nouveau et fait connaître de quelle façon la jeunesse catholique ainsi 
groupée sera utile à la paroisse dont elle est justement fière.

M. Jean-Charles Magnan expose ensuite des idées fort justes et 
fort opportunes sur le rôle des jardins scolaires dans la formation de 
notrej eunesse rurale. Il faut attacher celle-ci de bonne heure à la terre; 
mieux vaut prévenir les départs que d’avoir à provoquer les retours.

M. le Dr Jules Dorion, directeur de L’Action Catholique fait le 
tableau de l’influence immense que la presse s’est acquise dans le monde 
et en déduit la nécessité du journal catholique adapté aux besoins de 
l’âme contemporaine, d'un journal catholique qui forme une opinion 
catholique.

C’est sur cette idée que la séance de l’après-midi s’est close.
La deuxième séance eut lieu à sept heures du soir. Après la prière 

d’ouverture, Sa Grandeur Mgr Roy prononça un vigoureux discours 
en faveur de la tempérance; Monseigneur fit le procès du commerce 
et des liqueurs enivrantes et conclut à la nécessité de la prohibition.

M. l'abbé Fortin rédacteur à L'Action Catholique parle ensuite de 
la manière dont on peut se servir des comités paroissiaux pour faire 
de l’action sociale catholique efficace et pratique; les individus ne valent 
rien s’ils ne s'unissent pour faire triompher les bonnes causes; tout se 
fait aujourd’hui au moyen de comités et nos j uvres ne feront du bien 
que dans la mesure ou dans chaque paroisse une élite se chargera de 
les promouvoir.

Il fallait parler de l'alcoolisme, M. le Dr Thomas Savary de Pont- 
Rouge en avait été chargé; dans un travail où les enseignements de la 
faculté se trouvent tous corroborés par des faits d’expérience et le plus 
souvent d’expérience personnelle, l’auditoire pouvait se convaincre 
que l’alcoolisme prédispose aux maladies contagieuses et spéciale­
ment à la tuberculose si redoutée de nos jours.

Il appartenait au pasteur de la paroisse de conclure cette séance- 
M. le curé McCrea le fit en insistant sur la nécessité pour les parois; 
siens de donner à leur curé le concours sur lequel il doit pouvoir compter 
pour établir et faire progresser les œuvres dans sa paroisse.

La séance s’est terminée aux pieds de Jésus-Hostie par un salut 
solennel.
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On peut dire que cette “journée régionale des œuvres” a été un 
beau succès; malgré des circonstances un peu difficiles toutes les paroisses 
environnantes, Saint-Alban, Saint-Thuribe, Saint-Marc, Grondines 
et quelques autres encore, y étaient représentées, marquant bien l’in­
térêt que suscitent ces “journées” et le bien qui en peut résulter pour 
les œuvres catholiques.

C’est vraiment là de la bonne publicité, c’est bien le moyen de 
forcer l’attention de nos gens a s'arrêter un peu sur les œuvres diocé­
saines dont le besoin se manifeste chaque jour plus pressant, et de 
leur gagner des sympathies, des amitiés et des concours toujours pré­
cieux.

Puissent ces “journées" se multiplier dans notre diocèse et puis 
sent nos œuvres aujourd'hui solidement assises connaître la prospérité 
et la renommée auxquelles elles ont droit!

A WOTM-DAM» DU OHMPK

Tel que rapporté dans l'Action Catholique du 17 janvier dernier, l'assemblée 
mensuelle régulière des membres de la Ligue du Sacré-Cœur et de la Section locale 
de la Croix Noire, à Notre-Dame du Chemin, quartier du Belvédère, à Québec, 
le dimanche 16 janvier 1916, a été marqué par la reconstitution, et le lancement 
sur une nouvelle base, du premier Comité de VA. S. C. qui ait été établi dans la 
ville de Québec.

Ce comité avait été fondé il y a déjà trois ans, sous les auspices de S. G. 
Mgr Roy; mais parsuite c «circonstances contraires, il avait langui dans ses travaux, 
et il était comme tombé en sommeil.

On profita de l’occasion favorable de la campagne entreprise récemment 
pour multiplier les fondations de Comités paroissiaux à travers tout le diocèse, et 
l’on résolut d’insuffler à cette organisation paroissiale un 'egain de vitalité, avec 
une ardeur renouvelée.

Dans ce but, M. J.-N. Gastonguay, membre du Comité central permanent de 
l’A. S. C., et de la Commission de propagande de ce Comité, voulut bien mettre 
à profit la chance que lui en offrait l’excellente pratique, toujours conservée à 
Notre-Dame du Chemin, depuis cinq ans, de tenir, chaque mois, une réunion 
plénière mixte des Ligueurs du Sacré-Cœur et des membres de la Croix Noire. 
A l’assemblée du 3e dimanche de janvier, 16 de ce mois (par exception, car cette 
réunion a lieu, d’ordinaire, le 1er dimanche), il fit une causerie très instructive 
et fort persuasive sur l’importance générale d’organiser les forces catholiques, en 
face des entreprises hostiles des ennemis de l’Eglise.

Aux réflexions si opportunes de M. le Doyen de l’Ecole d’Arpentage de 
l’Université Laval, s’ajoutèrent les observations pratiques de M. Amédée 
Denault, chef du Sécrétariat général des Oeuvres de l’A. S. C., secrétaire général 
de la Croix Noire, etc, aussi l’un des paroissiens de Notre-Dame du Chemin et
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l'un des membres du Comité central permanent de VA. S. C., ainsi que les exhorta­
tions pressantes du R. P. Perron, S. J., aumônier de la Ligue du Sacré-Cœur et 
de la Section locale de la Croix Noire, à Notre-Dame du Chemin.

Comme conclusion de ces appels et de ces explications, à l'unanimité pres­
que parfaite, les fidèles présents résolurent de remettre sur pied leur Comité pa­
roissial de VA. S. C., l’un des premiers constitués dans le diocèse, et de prendre 
les mesures nécessaires pour lui assurer une entière efficacité.

S'inscrivirent, séance tenante, versant la modeste cotisation annuelle de 
25 sous, en qualité d'adhérents de VA. S. C., pour former le Comité paroissial, 
les paroissiens de Notre-Dame du Chemin dont les noms suivent: MM. J.-N. 
Gastonguay, préfet de la Congrégation de la Sainte-Vierge; Chs-J. Magnan, 
président général des Conférences de la Saint-Vincent-de-Paul au Canada, etc; 
J.-T. Lachance, vice-président de la Ligue du Sacré-Cœur et supérieur de la Fra­
ternité des hommes du T. S. Sacrement, Tiers-ordre de St-François; J -M -Amédée 
Denault, préfet sortant de charge de la Congrégation de la Sainte-Vierge, à Notre- 
Dame du Chemin: tous quatre membres du Comité centra1 permanent de VA S, 
C ; M M le Recorder E -A Déry, président, et Hormisdas Magnan, secrétaire, 
de la Section locale de la Croix Noire à Notre-Dame du Chemin; Achille Larue 
président de la Conférence locale de la St-Vincent-de-Paul; J -VV Deschambault; 
Nérée Tremblay; Paul Tardivel, directeur de La Vérité; Hamelin Nagant, 
Réal Côté, trésorier de la Ligue du Sacré-Cœur à Notre-Dame du Chemin; 
Philippe Marineau, Odina Nolin; Jos Mercier, échevin; Alexandre Côté, Geor-ges 
Morissette; Jos Nadeau, J-E Genest, A-S Deli le; Philippe Labranche, tré­
sorier de la St-Vincent-de-Paul locale; A Llusseult et Jos E Paradis: en tout 23 

Immédiatement après l’assemblée générale, le nouveau Comité parois­
sial faisait le chhoix des membres de son exécutif, comme suit: Président, M Né­
rée Tremblay, instituteut; vice-présidents, MM. J. W. Deschambault et Philippe 
Marineau, officiers du service civil; secrétaire, M Jos.-E Paradis, voyageur de 
commerce; conseillers, MM Achille Larue, du service civil, Odina Noin, entre­
preneur, et Hormisdas Magnan, publiciste et officier civil

Dès le mercredi, 9 février, le nouvel Exécutif tenait une première réunion, 
au presbytère de Notre-Dame du Chemin, et il se mettait consciencieusement à 
l'œuvre pour remplir sa mission, dont il y a lieu d’espérer les plus consolants résul­
tats, dans la florissante paroisse de sa juridiction

Nous sommes heureux d’offrir à ce renaissant Comité paroissial de VA 
S. C., ainsi qu’à son éxécutif, le sincère hommage de nos compliments et de no 
vœux. Ils font désormais partie de notre grande famille, puisque la nouvell 
qualité qu'ils ont acquise, et la cotisation spéciale par eux versée en conséquence 
leur assurent le droit e recevoir, chaque mois, notre bulletin de la Croix Noire et 
du Secrétariat général des Oeuvres de VA SC : le Croisé—J Saint-E
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DU CANADA
ASSURING! FONDS DK PENSION

CAPITAL AUTORISÉ.............................

Actif du Fonda de Pension le 31 
décembre 1915 ------

$600,000.00

♦772,698.99

L’ANNEE DU MILLION

Progression de la Compagnie Jusqu’au SI déoemb e 1915

Continues cette progression pendant vingt ans, vous 
au.ex une idée des sommes énormes dont disposeront 
Les Prévoyante du Canada, lorsque le temps de payer 
les rentes sera venu.

ANTONI LISAGE,
Qérant-Oénéral.

BureaulChef : 12e,lS6-rterre, Québec,
Bureau A Montréal : Chambre 28, EDIFICE "LA PATMB' 

X. Lesage,-Oérant
Agent A Québec : Stanislas Côté, 184, Lockwell.

, années •ROTIONS SOOlfT&IBM
(A«tlb)

PENSION» ACTIF

(31 dée ) 190» 48 1.980 8.206 • 16.461.94 !

1911 394 14,228 30,910 170.670.80 j
1818 349 24,492 47.957 428.74681 '

1916 485 ,82,186 61,468 772.688.99



LA BANQUE NATIONALE
8IÊOE SOCIAL : QUÉBEC.

Capita mtofül ï Cinq mflifam. ri» niesfcrse 
Capital payfi : Deux tniiiUng 4a piastres 

Un mffllen boit esnt quaranU-huât min# six piastres et quarante;

RAPIDITÉ D'ACCUMUIATION D'ÉPARGNES MENSUELLES 

PLACÉES A 3% INTÉRÊT COMPOSÉ*

Re supposas! qe ne «Meet dépoaees basque $6.00 teas 
• * eoeipter de U aalutnce d'en de see eafaste,
tu «perses périodique rapportera, sa TOIOT «T ül< 
NS, la jolie somme de tlTtlIl. capital et latérite.
Le tableau suivent montre bien le pregreeelae rapide de,,---- ----------- -- - U,...,, u,vu ,» Ul HIUHIV» repiQII

divert eeeaUaU confite à notre dtpartomeet d'tperfnee

fi» 00Ces 001TRITD D’Ê- 
PAKOms sont mU à
Ut disposition dn pu­
blic pour favoriser la 
pratique de l’économie 
dans toutes les classes 
de la société.

Nous in vitons le» cul­
tivateurs et les ouvriers 
à nous confier un pre­
mier dépét D U* DOL­
LAR; ce dépôt leur don­
nera droit à un coffret 
qui restera leur pro-

firiété jusqu'à ce qu'ils 
e rendent eu boa état 

à la Banque; celle-ci 
alors leur remboursera 
leur dépôt, plus un in­
térêt, qui sera compté 
aux taux courant le 
plus élevé.

Voici un excellent 
moyen de mettre quel­
que chose de côté pour 
les vieux jours ou en­
core pour l’avenir des 
enfants.

No-s serons heureux 
de fournir tous les 
renseignements voulus 
concernant ce HOU-
VEAU SYSTÈME D'É­
PARGNE.

$10.00 fil» 00 $*0.00 $26 00 $60.00

$ fiO .Ofi $111 0* $ 304.87 P 108.88
113 7» 147.(1 «0*17 «18.13 7*1.70
188.41 87«. 801 48 7(4 03 elieen ve 043 40 1.C0 07
258 08 610.10 1176 S3 1680.87
326 73 1810.36 lfifil.06

1*78.61 1Q71.0» 3887.81
487.80 034.78 401870.11 1804.001887.66643.17ll084.Sl! 1170.68 irii.08
810.70 1830.81 180 07 3000.04
800 88 1308.08 11708.04 3488.40
7fil.*7ll668 17 3000.00 4800.77
888.04 ÎTIASS 4333.13 1108.87
088.17 1006 80 114.48

1042 03 6316.88
1118.38 6070.41

AMfM.ll 6168.08
117.67

1410.87 7161.80
1684.08 1130.16 7878.86
1641.fi* 8110.46
1761 01 111.0» 8761.48

MANDATS D’ARGENT DE LA BANQUE NATIONALE

Nos ascuurealm sont eutorietee à «mettre dm llaadate 
yeblee dees test le Cased», seal le Yokes, eus teas 
I vaste ;

1 8.00 es matas.......................loose
de 8.00 4 $10.00....................... 6 “
de 10.00 i 30.00....;........... 10 “
de 80.00 à 80.00..,................16 *

Beaucoup de ses elles te et le pabïe es g*n*ral if sorest 
ixieteace de ce servies cbe» seul, le a>«me qse celui dm 
>etee et dm Mmeagerim (Bsprem) ; Il mt plus prompt et 
at asset s6r. Nm Meadete août peyeblm dose tone Im 
it less de beseem da Cessés, eur prfieeutatios et ease 
mmlaaio». Nose vos» Isvitese 4 profiter de me remer-



FOURNISSEURS ORDINAIRES

DU CLERGE, DES FABRIQUES,
DES INSTITUTIONS RELIGIEUSES

ET DES MAISONS D’EDUCATION
BON MARCHÉ EXCEPTIONNEL UN SEUL PRIX

LA MAISON
>'

r« Æ-jtÂm.

19, RUE ST-JOSEPH, QUEBEC,

Sollicité particulièrement le patronage de Messieurs les 
membres du clergé, des communautés religieuses 

et des maisons d'éducation.

TOUJOURS EK MAGASIN :

VIN DE MESSE ITALIEN MARSALA 
HUILE D’OLIVE PURE

EPICERIES t BISCUITS
PROVISIONS CONSERVES DE FRUITS

LÉGUMES FRUITSSECS
AU PLUS BAS PRIX DU MARCHÉ

COMPAGNIE CHINIC
QUEBEC

ANCIENNE MAISON MÉTHOT FONDÉE EN 1808

f ‘ i ------ ' 'V x .

MARCHANDS QUINCAILLIERS S.tS5



Toron AP camada bm im

F. Cermichmro * FRERE
Doreurs, Argenteuri et Nickeleurs sur articles métalliques 

61, RUK SOUS-LE-FORT, (pris de l'ascenseur) 
QUÉBEC.

Fsbricetion et réparation de vaaei sacrée de toutes descriptions, de chandelier» 
et autres bronzes d’églises, de éoutellerie et argenterie de table.—Ciselure artis­
tique.—Dorure, argenture et nickelure sur métal.—Soudures en or et en argent. ' 
—Vente et échange d’orfèvrerie et bronzes d’église.—Spécialité de vernie inalté­
rable pour bronse.

VIN DE MESSE
“VATICAN”

Certificats d’authenticité et de pureté 
approuvés par 8. O. Mgr l’archevêque 
de Montréal. .*. .'. .*. .*. .•.

PRIX ST ÉCHANTILLONS SUS DEMANDE.

LAPORTE, MARTIN, Limitée
584. Rue St-Paul Ouest MONTRÉAL

EMILE JACOT
MONTRES ET HORLOGES DE PRÉCISION

TRAVAIL TBta SOIOKÊ EM TOUS OEMMBE

OPTIQUE SCIENTIFIQUE

95, rue Saint-Joseph, • - QUEBEC



mm SSS BREVIAIRE ROMAIN
Les éditions nouvelles sont entièrement conformes eux 

décrets les plus récents de S. S. et notamment à celui du 28 
octobre 1913.

Le format moyen étant déjà épuisé et cela pour un-temps 
qu’ii est impossible de déterminer, nous offrons maintenant en 
vente le No 83, Marne, grand format, chagrin premier choix, 
reliure très souple en noir, coins ronds, tranche dorée. Prix $12.

Aussi quelques exemplaires* avec reliure de luxe aux prix 
de $15. et $18.

L'édition in-32, petit format, sera en vente en avril. Même 
reliure que le précédent Prix de vente $8. l'exemplaire.

Nous engageons nos clients à nous faire parvenir leur com­
mande immédiatement a6n d’être assuré d’un exemplaire.

LIBRAIRIE DU CLERGÉ

J.-P. GARNEAU
LIBRAIRE-EDITEUR ET MARCHAND
D’ORNEMENTS D’ÉGLISE------------ O

47, rue Buade,............................QUEBEC.

LA CIE J.-A. [ANGLAIS S FILS
LIBRAIRES - EDITEURS - IMPORTATEURS

OBOS ET DÉTAIL

177, RUE SAINT-JOSEPH, - - QUEBEC.

Editeurs des livres de plain-chant :
Graduel et Vespéral, Paroiiiiea Noté, Elirait du paroissien noté. Ordre des 

«épulturei. Ce. livre» sont publiés avec l'autoritation de S. G. Mgr l’Arche­
vêque de Québec

A«»nW rtntr.ua pour le Canada, de» cloche, français.! HAVA1D.
aixumi ni SATiarAOTio*.

Article, religieux : Statuette», Encens. Huile de huit jour». Livres de prières 
Livrai de prix.

Spécialités Fourniture» d'écoles. Mobilier scolaire. Tableaux de musée 
•colaire. >te.. etc.
, Catalogua Illustré adressé iur demanda.

*



La Compagnie Gauthier & Frère
■ i -r- : ===r|MCORPORf .. . ■ , .■■■■■ ; r.;z_r—:

PEINTRES - DECOR ATEUU8
Vient d’ouvrir une très importante fabrique de verre plombé, verrières (vitraux 

peints), pour églises et maisons privées.
Cette fabrique, qui est la mieux outillée du pays est sous la direction d'un artiste 

de haute renommée, qui est bien secondé par d'habiles ouvriers.
La Compagnie Gauthier & Frère a obtenu la médaille d’or à la dernière Expo sition 

Provinciale comme l’atteste la vignette ci-bant.
Deux importants contrats pour verrières sont en voie d’exécution, un pour l’église' 

de Beauport, et l'autre à l’église Notre-Dame de Lourdes, pour le compte des RB. PP. 
Oblats de St-Sauveur, Québec.

Estimé et croquis fournis sur demande.
La maison Gauthier & Frère, la plus ancienne du genre dans la Province de Québec, 

établie en 1868, a décoré plus de 200 églises dans les différentes provinces du 
Dominion.

Spécialités : Peinture à fresque, décoration d’églises, dorure, encadre­
ments de tous genres, pour chemina de Crois, peintures tf’huile, etc., etc.

MAR U F ACT U RE DI MIROIRS - ATELIERS DE BIZIAÇTÀOE. etc.

—— Ouvrage fait avec soin et garantie de satisfaction. ------ -

La Compagnie Gauthier & Frère, Incorporée
Tél. 2300 295, RUE ST-JOSE PH, QUÉBEC



J. H. GIGNAC, LIMITÉE
MARCHANDS DE BOIS ET MANUFACTURIERS

Bureau : 143, rue de l’Église Téléphone MOI QUÉBEC.

P BOIS DE CONSTRUCTION DI TOUTES SORTIS. - Épinette, Pie bl.ec.
Bois jaune. Bois blanc, Pitchpin, B. C. Pir, Chêne rouge, Chêne blanc, Frêne, Orme, 
Merisier, Arable, Cerisier, Noyer noir, Noyer Tendre, Acajou, Bois rouge, etc., 
f'1.» Portes, Châssis, Persiennes, Jalousies, Comptoirs, Divisions, Bancs d'églises, 
Bancs d'écoles, Valises, 3acs de voyage, Suit-Cases, etc.

MOULURES ET MERISIER A PLANCHER.

PICARD & DUQUET
EN U

HORLOGERS ET BIJOUTIERS 
36, rue St-Jean, ^ ----- - QUEBEC

MONTRES, HORLOGES et BIJOUX de TOUTES SORTES 
Réparations de Montres, Horloges. Ouvrage garanti. 

SPÉCIALITÉ : Médailles et Insignes pour Sociétés. 
Réparations de Vases Sacrés, Etc.

I—™TALBOT TELEPHONE 2421 J.-A -T. DIONNE

A. ». P. O., P. N A, J. Ç. A. A. P. Q„ A. B. A. J. C.

TALBOT & DIONNE
ARCHITECTES

14, rue St-Joseph, - - QUEBEC.

ACHETEZ 
vos---- FOURRURES

•À LA

* MAISON DE CONFIANCE

HOLT, RENFREW ft Co., Limited
RUE BUADE. QUEBEC.



LA CAISSE D’ÉCONOMIE
DE NOTRE-DAME DE QUEBEC

BANQUE D’EPARGNES 
Fondée en 1848

BUREAU PRIRCIPAL
Haute-Ville, Quebec, No 21, rue St-Jean.

SUCCURSALES A QUEBEC :
ST-ROCH, coin des rues St-Josei$h et du Pont. 
ST-SAUVEUR, No 801 rue St-Valier.
ST-JEAN-BAPTISTE, No 479 rue St-Jean.
BASSE-VILLE, No 63 rue St-Pierre.
LIMOILOU, Boulevard St-Charles.

SUCCURSALES A LEVIS :
RUE COMMERCIALE, No 103, (au bas de la côte).

RUE EDEN, No 20, (sur la côte).
SONT OUVERTES LES SAMEDIS ET LUNDIS SOIRS, ds 718.80 hres, 

le» succursales suivantes : ST-ROCH, ST-SAUVEUR, ST-JEAN- 
BAPTISTE, LIMOILOU et LEVIS RUE EDEN.

BANQUES À DOMICILE
Ne pas oublier que la CAISSE D'ÉCONOMIE offre aux familles de 

petites BANQUES en métal que l'on garde chez soi et dans lesquelles 
les parents et enfants peuvent placer leur petites économies qui sont 
ensuite, sur demande, entrées dans un livret que la Caisse leur fournit 
et sur lesquelles il est papé un intérêt.

COFFRETS DE SÛRETÉ
COFFRETS DE SÛRETÉ à louer au BUREAU PRINCIPAL et à. 

la SUCCURSALE DE ST-ROCH. pour la garde rie débentures, docu­
ments importants, bijoux et autres valeurs.

LA CAISSE D’ÉCONOMIE, en raison même de sa charte et de la 
nature de ses opérations, offre fi ses déposants des garanties excep­
tionnelles.


